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AU FIL DE L'HEURE

M. Bennett sait
à quois'en tenir

1! faut diminuer les dépenses
et, si le gouvernement l'entre-
prend, il aura l'appui du parti

libéral, a dit en substance le T.
H. W.-L. MacKenzie King dans

un grand discours prononcé mar-

di soir devant l'Association Li-
bérale du Manitoba, assemblée à
Winnipeg. Par contre, ajouta
le leader libéral, s’il ne s'engage

pas tout de suite dans la voie
des économies, le pays se trou-
vera dans une situation finan-

cière fort difficile.

Le gouvernement conserva-
teur, qui n'est plus qu'à une
quinzaine de Ia session fédérale,

. sait donc à quoi s’en tenir au
sujet de l’attitude de I'opposi-
tion libérale. Tout ira bien en
autant qu’un effort sérieux sers
fait pour diminuer les dépenses
et équilibrer le budget. La cho-
se est urgente et M. King a for-
tement insisté là-dessus. II est
temps, en effet, que le gouverne-
ment regarde d'un peu plus
près aux millions du peuple ca-
nadien. II est temps qu’il mette
un frein à ces dépenses inconsi-
dérées qui assèchent le trésor
public, qui nécessitent d’énor-
mes emprunts et qui, de toute
évidence, nuisent au crédit du

Dominion.

 

I! en est pour le pays comine

pour les individus. S'il donne

plus qu'il reçoit, si les recettes

du trésor sont toujours inférieu-

res aux dépenses, la situation ne

tardera pas à devenir alarmante

et intenable. Si un père de fa-

mille gagne $1000. par année et

mène régulièrement un train de

vie de $1500., il est aisé de com-

prendre qu’il lui sera impossible

de joindre les deux bouts. Il lui

faudra emprunter pour couvrir

l'excédent des dépenses. Com-

me le gouvernement,il y a quel-

que temps, il trouvera peut-être

des prêteurs empressés, mais il

n'en est pas moins vrai qu’il lui

faudra équilibrer son budget, di-

minuer les dépenses et se serrer

même Ia ceinture pour rembour-

ser capital et intérêt, à même

ses revenus. Le problème sera
plus difficile encore à résoudre,

si ses recettes se prennent ïdi-

minuer.

Il faut admettre, avec lhon.

M. King, que la politique d'une

dépense inconsidérée telle que

préconisée par M. Bennett dans

sa campagne électorale de 1930,

est une politique éminemment

dangereuse. Elle a été éprouvée,

du reste, depuis deux ans. Les

surplus Dunning n'ont pas tar-

dé à fondre et à ze changer en

énormes déficits. Cette policl-

que est mauvaise et la détermi-

nation du premier ministre à y

persister empire encore Ia situa-

tion, dit le leader libéral. D'où

cette prudente recommandation

qu'il vient de faire au gouverne-

ment Bennett, à l'approche ce
la session fédérale.

Quand on se rappelle la sage

administration libérale et cette

ère de surplus à laquelle devait

fatalement mettre fin l'acces-

sion au pouvoir da parti con-

servateur; quand on compare la

situation financière actuelle du

Dominion avec celle qui existait

avant les élections générales de

1930, on comprend les regrets
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Avec le Gouvernemen
 

Deux conservateurs, MM. Genlt
ot Lafleur, votent contre la ca
nalisation du St-Laurent, à Is

séance d'hier.

Le chef de l'opposition provin-
ciale, M. C. E. Gault, ot M. P.-A.
Lafleur, counservateur, de Verdun,

ont eausé une surprise générale,
hier, lomqw’ils ont voté avec le
rouveraement libéral de la pro-

vinee contre la canalisation du
St-Laurent. Le vote fut de 54
eontre 7 en faveur de la résolu.

tion de l’hon. M. David.
L’hon. Secrétaire de la provin-

ve à terminé le débat par un dis-
cours bref, mais catégorique, “Le
projet est prématuré, excemsif et

épagse les moyens du Canada”,
dit le ministre. Il ajouta: “En
présentant cette résolution, nous

n'avons pas fait notre devoir uni-
quement envers Québec, mais en-

vers le Canada. Si nous donnons
la moitié du St-Laurent aux Amé-
ricains, nous serons américanisés
50 pour cent.”

deuxième lecture du bill du
Quebec Power a provoqué un dé-

bat. Elle fut adoptée par 37 von-
tre 13. un amendement pour la
retarder & cing jours ayunt été

battu par 13 contre 34 voix.
L'hon. M. Taschereau affirma

que si le projet de loi du Quevec
Power était contre l'intérêt de Ja

population de Québec, la députa-
tion avait assez conscience de son
devoir pour le rejeter, mais qu'il
convenait, selon la coutume, d’é-
tudier la mesure au comits dea
Bille Privés en même temps que
le bill de la cité de Québec, lors-
que tous les intéressés seront pré-
sents.

D'un côté, Québec veut obtenir

le droit de créer son propre scr.
vice d'éclairage, si la muuicipali-

sation est aduptée par les contri-
buables. De l’autre, le Qnebec
Power ne veut pas que la cité de
Québec devienne sa rivale. Si on
créé un service municipal d’é-
clairage, on devra acheter tous
les services de la compagnie, pour

ne pas mettre en péril les 25 mil.
lions de dollars que les épar-

gnants ont placés dans le Quebec
Power et ses eubsidinires.

Une motion de M. J.-E. Char-
honnean (Laprairie -Napierville)

sur le problème de l’Agricultnre
dans la province, à provoqué un
autre débat aur lequel ont parlé
MM. Charbonneau, Ed. Fortin
(Beauce) et L. Lamoureux (Iber-

ville), M. le Dr P. Gauthier

(Portneuf) à ajourné le débat.

La Chambre a siégé à 11 heu-

res, ce mutin, et s’est ajournée à
lundi soir prochain.

—PP —

fiasco de l'administration con-
servatrice sert sctuellemegt sa
cause à souhait.

Le chef de l'opposition libé-

rale juge plus important, plus
urgent pour le moment de modi-
fier la politique douanière et
commerciale du gouvernement
Bennett et c'est la demande qu'-

il vient de lui réitérer, à Win-
nipeg.

Outre sa politique de dépense,
M. Bennet préconisait aussi
une politique de protection qui
ne fut pas moins funeste. Elle
a amoindri le commerce et ruiné
plusieurs affaires, fruit des ta
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rifs trop prononcés sur le com-
merce, Le parti libéral, recon-
naissant que la prospérité du

du peuple canadien et le désir Canada dépendait de son com-

qu'il se met à entretenir d'un

changement de gouvernement et
merce, s'était appliqué à rédui-
re graduellement les tarifs, tan-

d’un retour à l'administration dis que le parti conservateur, en

libérale.

M. King, à qui ce désir a été

exprimé, ne demande pas un

changement immédiat, bien que

déjà il promette de rétablir l'an-

cien barème des tarifs douaniers,

lorsqu'il sera revena au pou-

voir... our il 9 reviendra, et le

deux ans, les a maintenus sur un

plan continuellement ascendant.
11 reste à savoir, maintenant,

si M. Bennett reconnaîtra son

erreur et se rendra aux sugges-

tions des libéraux, Ou s’il atten-

aeZ

On se prépare
Paris, 15.— Les gouvernements

européens sont occupés à prépa
rer des bilans des réparations a-
vec lesquels ils rencontreront
l'Allemagne lorsque celle-ci fers
face aux anciens Alliés, une fois
encore, à Lausanne, le 25 janvier.

Depuis l'armistice, l'Allemagne
à payé $4,829,000,000. si l'on ac-
cepte les chiffres de la commis.
sion des réparations, mais l'Alle-
marne prétend qu'elle a payé
dans les $9,919,000,000.

EN PARAPLOIE
Rien à y comprendre dans la tem-

pérature. — Les oiseaux eux-

mêmes sont “mélés”.

 

 

 

La chaleur après la pluie et la
plie après la chaleur, Voilà où

en est rendu notre hiver. Nous
{raversons un sidele de record et
la température elle-même brûle
d'enregistrer les siens. C’est un
véritable bouleversement météoro-

logique.
Si jamais nos hivers canadiens

mots reviennent, Nous Nous sou-

viendrons que le 15 janvier 1932

il pleuvait à doire debout, que les,
ruisseaux étaient libres, que la

débâcle s’accomplissait sur les ri-

vières, que des champs et des
caves étaient inondés et que nous
étions quasi en été.

L'herbe se met À verdir et les
oiscaux printanniers font déià

leur apparition dans la métropo-
le, où le mercure marquait hier
522 degrés. Il y a quelques
jours, une brigade à incendie de
Montréal à dû faire une sortie
pour éteindre un feu d'herbe.

A Chicoutimi, les inondations
font des dégâts considérables et,
pendant ce temps, l’Ouest est aux

prises avec un froid sibérien de
10 à 20 sous zéro.

Assemblée des contri-

buables de Lauzon

Dimanche prochain, à 2 heures

30, les contribuables de Lauzon
se réuniront à l’Hôtel de Ville
pour ae choisir un candidat à la
mairie.

Tout indique que M. le maire
J.-A. Dorval, qui termine son
si<ième terme de deux ans, sera
prié par ses concitoyens de bri-
guer de nouveau leurs suffrages,

en vue de continuer et de para-

chever son oeuvre.

S'il n’y a pas d'opposition, il
n’est pas impossible que M. Dor-
val accepte et revienne aur sa dé-
cision de janvier 1980.

Dans le deuil

Nos sympathies à M. et Mme
J-Aimé Bourget, domiciliés à
132 rue St-Joseph, Lauson, qui
ont en la douleur de perdre, ce
matin, un bébé de huit mois.

Les funérailles auront lieu à 4
heures, samedi après-midi, à Lau-

som

  

A l’Hôtel-Dieu

L'ambulance de M. Laval-Ed.

 

res Masson, employé de la Tra-

verse de Lévis Ltée.

M. Masson souffre d'une pneu-

monie. I} résidait chez M. Allyre

Jl’oulia, rue Désiel, à Lévis. Nous

lui souhaitons wun prompt réta-

blissement.

“A*VENDRE

  

 Balayeuse Electrique Hoover
rmagée, en très bonne condition, à
veudre à bon marché. Pour infor-

Fortier, de Lévis, à transporté à o
. ; , {trottoirs du côté nord de la rue
l'Hôtel-Dien, ce matin, M. Geor-: gs, Joseph, le long de son réseau.
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Elle a été tenue hier soir, avant
l'élection de février. — Mom-:
breuses questions laissées en
suspens.
—

Le Conseil municipal actuel de
la ville de Lauson a tenu, hier
soir, sa dernière séance régulière
du mois avant les élections. Com-

me on le sait, la mise en nomina-
tion est fixée au ler février et les

élections, #il y à lieu (ce qui sem-
ble peu probable) auront lieu le
lundi, 8 février.
Tout indique que le prochain

Conseil aura le même maire et la
plupart des mêmes échevine, Com-
me en 1930, il n’est pas impossible

que le maire et les dix échevins
soient élus par acclamation. Les
contribuables de Lauzon ont là

une excellente occasion de prati-
quer l'économie.

L'assemblée d'hier fut présidée
par M. le maire J.-A. Dorval. Lea
échevins présents étaient MM. H.

Couillard, Alm. Létourneau, J.-E.

Puré, J.-E. Poirier, Ernest Roy
et Emile Samson.
De 8 h. à 9 h. 50, le Conseil a

| Une trinite

1932.

 

 

“Situation hindoue
Bombay, Inde, 15. — Les de

ereta du gouvernement étant tou-
jours en vigueur, l'Inde natious-
liste & à faire face à l'adversité
dans le commerce, par suite de la
campagne non.violents de dévo-
béissance civile conduite par les
nationalistes,
Depuis que le mahatma Gandhi

est en prison, événement qui date
de 15 jours environ, le mouve-
ment n'a provoqué aucun désar-
dre important, mais les affaires
sont pratiquement paralysées.
—a

CANALISATION
Le premier ministre du Canada

et l’hon. M. Taschereau se ren-
contreront à ce sujet.

 

Le premier ministre du Cana-

da. le très honorable M. R.-B.
Bennett, et le chef de la Provin-
ce de Quéhee, l'honorable M. L.-
A. Taschereau, se rencontreront
sous peu, afin de discuter la très
importante question de la canali-
sation du Saint-Laurent.
En effet, l’hon. M. Taschereau siégé en comité, où il a discuté

diversos questions légales avec M.

Maurice Pelletier, avocat.

Après étude, on a laissé en sus-
pens: Je règlement au sujet dea
charretiers; 1a proposition du
Quebec Power, relativement à la
passation d'un nouveau contrat
pour la fourniture du pouvoir é-
lectrique à l’usine de filtration :

les suggestions des représentants
de la Omega Machinery Co. et de
la Canadian Fairbanks Morse,
pour la vente d'engins généra-
teurs à l'usine de filtration.

Séance générale
Aux mêmes conditions que l'an

dernier, contrat accordé à M. O-
vide Carpentier, contribuable de

Lauzon, pour le travail des numé-

ros de licences.
— En délibéré l'offre d’un bon

cheval, au prix de $135., faite par
M. Albert Létourneau pour la
brigade à incendie, en échange du
vieux cheval que la ville possède

actuellement.

— Référée à M. Guay, surin-

tendant de la voirie et de l’aque-
duc, une plainte portée par Mme
F.-X. Dion, à la suite d’inonda-
tion dans aa cave causée par l’eau
du chemin, rue Bourassa.
— Acompte de $50. (le pre-

mier} accordé à M. Ed. Vésina,

fils, sur son contrat d'hiver au

montant de $250. pour l'entretien

des chemins.

— Avia est donné au Conseil

par le trésorier que le rôle de

taxe personnelle est homologué.

Avis d'affichage, conformément

À la loi, avait été donné le 12 sep-

tembre dernier. C'est par oubli

que le Conseil n’a pas été infor.

mé à an séance du mois de dé-

cembre.

— Rétrocession de propriété ai-

à reçu du premier ministre Ben-
nett une lettre dans laquelle ce
dernier l'invitait à prendre part
À une conférence qui devait être
tenue hier à Ottawa. En réponse,

le premier ministre de la Provin-
ce a dit regretter de ne pouvoir

sc rendre si tot & Ottawa, ainsi
qne ses collègues, à cause de Is
session qui est dans an phase la
plus importante.
M. Taschereau ue refuse pas

l'invitation de M. Bennett, toute-
fois, et il dit qu'il sera heureux

de le rencontrer bientôt. Le chef
québecois exprime cependant le

regret de n'avoir pas été convo-

qué plus tôt.

Beau succès pour

les Artisans, à Lévis

La conférence-concert, organisée

par la Société des Artisans Cana-

diens-Français, succursale Lévis

No 1, a remporté un franc succès

sous tous rapports, hier soir, à la

salle paroissiale. L'assistance fai-

sait salle comble et ne composait,

par conséquent, d'environ 600 per-

sonnes.

La soirée dura une couple d'heu-

res et procura une récréation à la

fois agréable et utile à l'assistance.

Le conférencier, M. le Comman-

deur Rodolphe Bédard, stimula

avec appoint le sèle des Artisans

lévisiens, en vue d'une campagne

de recrutement. Un gros travail

sera fait dans Lévis par la Société

des Artisans, travail que le distin-

gué conférencier d'hier a favorisé
et facilité par paroles persuasi-

ves.
Nous reproduisons, ci-après, le

programme de cette intéressante

soirée :

 

 
pnalée au Conseil par Mma F-X.,

Couillard, pour amendement au

rôle d'évaluation.

= Rapport de collection au

montant de #293.28 faite en dé-

cembre par M. Maurice Pelletier,

avocat, pour arrérages de taxes.

—Réponss du ls Levis Tram-

ways acceptant d'entretenir les

durant l'hiver, aux mêmes condi-

tions que l’an dernier. Arrange-

ments em conséquence ont été

1.—Ouverture: Duo de piano. “Une

journée à Vienne”
Milles Germaine Roy et Gabrielle

Guimont

2—Chant. ‘Les Bemailles”
M. Edouard Coulombe

3.—Adresse de bienvenue par M.

Bernard Bernier, Président de la
Suceursale de Lévis.

4—Conférence par M. Rodolphe
Bédard, Commandeur de l'Ordre

de St. Grégoire le Grand, Prési-
dent Général de la Société des
Artisans. 

faits avec les contracteurs de la

Compagnie.

— La Commission du Havre ac-

cepte l'offre de $1500. faite par|

la ville de Lauzon pour l'achat de
la lisière de terrain eur laquelle
fut conatruite, en 1921, l’usine de
filtration. Toutefois, cette déci-

aion ne sera valable que sur pas dra de ne pouvoir plus y tenir. mation, sad AM Che

C.£. G. | Ponti, 14.1 818.
tawa. Auparavant, la ville devra

Gaite de la page €

sation d’un ordré-en-conseil d'Ot-°

$.—Violon .. .. .. ..Komm'susser Tod

Mlle Simonne Michaud. Au piano :
Mile Jeannine Michaud

6—Allocution par M. l'abbé J.-E.

Carrier, Curé de Notre-Dame de
Lévis.

7.—Allocution par M. le notaire

Tél. Brassard, de Montréal, ler
vice-président général de la Bo-

ciété des Artisans; M. le Dr Le-

slate, de Québec, directeur de ls

 

provinciale
Dans le but de sauver des mil-

lions de dollars, suggestion est
faite de fusionner le Manitoba,
la Saskatchewan ot l'Alberta.
 

Winnipeg, 15. — “Aves près de
100 députés de moine, une seule

sétaion au lieu de trois chaque au-
née, avec une seule administra-
tion au lieu de trois, je nuis poni-

tit que les trois provinces unies
en une seule, économiseraient cha.

que année des millions de dol-

lars. De plus la voix des troie
provinces, ai ‘elles pouvaient n’en
faire qu'une, serait encore plus
écoutée daus leu conseils du Do-
minion".

Telle fut la déclaration du

premier ministre progremsiste du
Manitoba, l’hon. Jobn Bracken,

qui a suggéré hier aux Province
des Prairies du Canada d'amalga-
mer les gouvernements du Mani-
toba, de la Saskatchewan et de

l'Alberta en un seul, qui adminis-

trerait les trois provinces.

Commentant cette déclaration,

le premier ministre de la Saskat-
chewan, l'honorable J. T. M. An-
derson, à laissé entendre que le
plan avait été considéré favora-

blement lors de Ia dernière con-
férence interprovinciale tenue à
Edmonton, il y à deux aemaines.
Le premier ministre J. E.

Brownles, de l'Alberta, a déclaré
de son côté: “La proposition a
été considérée. Elle offre certains
côtés attirants, dont le principal

est l’économie qui résulterait
d'une seule administration au lieu

de trois.”

Cette proposition fut énergi-
quement eupportée, il y a un an,
par les corps agricoles de la Sas-
katchewan et du Manitoba. Des
provinces concernées, le Manitoba
est la plus ancienne. Ells entra
dans Ja Confédération on 1870.
1’Aiberta et Ia Saskatchewan n'y
entrèrent qu'en 1905. Ces doux
dernières furent taillées à même
les territoires du Nord-Ouest.

—eart=e

Incendie, hier

soir, a Lauzon
 

A 9 h. 20, hier soir, les pom-

piers de Lauzon fureut appelé

à la résidence de M. Edouard

Ouellet, rue St-Etienne, à Lauzon,

où un incendie s'était déclaré

dans une chambre. On ae perd en

conjectures sur l'origine de cet

incendie, qui causa des domma-

ges assez considérables par la

chaleur, le feu, l'eau et la fumée.

Les dégâts furent causés à l'inté-

rieur de la maison.

‘Avec un parent, M. Ouellet 6-

tait au travail dans le soubasse-

ment de sa résidence. L'odeur de

la fumée attira soudain son at-

tention et le feu avait déjà pris

de bonnes proportions lorsqu'il

fut découvert.

La brigade arriva peu après, et,
avec l’aide d'un jet d'eau, lutta
ferme contre l'élément destruc.

teur, sous la direction du chef

Ernest Dion. Le feu fut bientôt

sous coutrôle et maîtrisé. N’eût

été le promptitudeet l’activité de

la brigade, la maison efit été en-

tièrement brûlée.

Référez à ces listes

Jusqu'au 27 courant, les listes

électorales provinciales, basées

sur le rôle d'évaluation, sont af-
fichées à l'Hôtel de Ville de Lé-

vis.
Ces listes contiennent 2,620

noms, soit 149 de plus que l'an

dernier.

 

 

Société dans le district; M. Do-

rion, organisateur du district, de

Québec.

8—Comédie. “Un mariage au télé-

phone”.

MM. Emile Giguère et Albert
Dumontier
O CANADA 
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CHEZ NOUS

STATISTIQUES
DE L'HOTEL-DIEU
POUR L'ANNES 1931

La malle nous apporte les sta-
tistiques de l'Hôtel-Dieu de Lé-
vis pour l’année 1931, statisti

ques toujours intéressantes que

les dévouées Réligienses de notre
Hôpital nous communiquent cha-
que année et dont la compilation
ost intéressante à faire pour
vomparaison. Un oubli du meusa-
fer nos excusera peut-être de

ne pas avoir publié ces statistic
ques dog hier, vn même temps que
notre confrère québecois de l’Ac-
tion Catholique.

En comparant les statistiques
de 1931, avec celles que nous a
vous en mains de 1930 et de 1929,
nous prenons plaisir à noter l'ac-
croisement annuel des activités
de notre hôpital et de l'expansion
de sa bonne réputation A Vétran-

ger. Nous remarquons que chaque

année les Religieuses Hospitalià-
res augmentent leur générosité
vis-à-vis des malades pauvres.
traités gratuitement. Sans doute

est-ce là le secret des succda

grandissants de notre hôpital.

En 1931, le nombre des malades

traités fut de 4,271, contre 8,697

en 1930 et 1,035 en 1929, alors

que l'Hôpital fut fermé du 5

noût au 25 septembre, pour démé-

nagement et installation du nou-

vel Hopital.

Malades hospitalisés: 2,314 en

1931, contre 2,330 en 1980 et 1430

en 1929,

Malades payants: 824 en 1831,

contre 926 en 1930.

Partie de paiement :

1931, contre 792 en 1930.

Gratuite: 888 en 1931, contre 612

en 1930.

Voici les statistiques qui nous

sont communiquées:

712 en

Total des malades traités 4,271

Total des malades hospitali-

sés .. 22314

Répartis commesuit :

Service de chirurgie 1,108

Service de Médecine 763

Service de Octhorino & Oph-

talmologie. Ce.

Nombre de jours passés par

les inalades À l'Hôpital 48,723

Traitements donnés. 26,508

Pansements. … . 24,004

Prescriptions rempli 18,885

Mortalité : 107, dont 7 dans les

premières 24 heures; et 18 dans

les quarante-huit heures.

Interventions chirurgicales

Grande chirurgie .. .. .. .. . 1080

Anesthésie rachidiennes 00

Petite chirurgie …. 204

Otorhiuo & Opht. ses

Total 2,223

Service d'Otorkinu & Ophtalmologie

Maludes admis 1,383

Opérations . 848

Traitements 8484
717Prescriptions remplies ..

Service de Radiologie

 

Malades admis .. .. 7

Radiographies .. 1,433

Radioscopies ~~... ... .. $03

Radiothérapies profondes .. 63

Physiothérapie

Malades admis. . 42

Traitements donnés … . . . 4,620

Par Diathermie Chirurgicale

Diathermie médicale. … … Lampe Alpine 1246

Lampe Kromayer Ca 264

Massages électriques... 114

Courant Galvano & Sin

Suite de le page 4 ‘
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Blessé en tombant
sur la glace

M. Nap. Gugné, de Vil.emay, à

l'empios ue M. Aured Mescier,

boussuger do Lausuu, est retenu à

| 88 CuaLUV:O Ucpuis Jbudl Uesuier, à

lu wuito Uos Uicssusos Qu i BIBL

Be su VILVEUL SUR 1 Ace.

Nous suutuiuLs 8M. Gagné un

Prolupe ev puiiil relaviisscissut,
— ÿ —

M. Edmond sou-
rassa en voyage

M. Edmond Bourassa, surnuten-

dant de 1a rrudeuusl  bususance
Culipusly pour Quuvec, Levis el

Lluicuuvuss, cil pail, Werdl, pour

BEBIALGE Bi CULVENLLL Jes alll

teudaiie Ue 1 LICIUE CULLPUGLIE, B

‘Loronio.

M. J.-D. Plante remplace M.

Bousassu durant sou sbscuce.
— ( ——

Récont mariage à Lévis
Mardi matin, ie 12 couruut, à 3

heures, en 1a chapelle des Luugre-

Kanuites de Luvis, à été céicbie le

mariage de M, Achilie Bourget, ty-

Pograplie maclhiniste du “Quoti-

dien”, fus de leu Joseph Bourget

et de Dame ‘Lliersilde Couture, de

St-Joscph de Lévis, avec Mile Si-

wonue Leuueux, lille de M. kortu-

nat Lemieux et de feu Marie Pot-
vio,

M. Joscph Bourget servit de té-
moin à son frère et ia tuariée était
accompagnée de son père.

M, l'abbé J.-E. Carrier, curé de

Notre-Dame, vfficia à la cérémonie
nuptiale, qui fut suivie d’un déjeu-

ner chezM. Philippe Oue.let, rue
Fafard, à Bienville Les nouveaux

époux sont ensuite partis en voya-
ge de nuces à Montréal et Ottawa.

Nous meilleurs voeux de bonheur

à l’'heureux couple.
—

Décédé a Ste-Claire
Un hôtelier de Ste-Claire, ml

Fortunat Hébert, est décédé hier, à

l'âge de G5 ans et 8 mois.

La maison L.-Ed. Fortier, de
Lévis, à été chargée de l'embaume-

ment du défunt, dont les funérail-

les auront licu le 18 courant, à 9

heures, dans la paroisse de Ste-

Claire.

Nos sympathics à la famille.

HockeyàLauzon
Dimanche après-midi, à 2 h. 30,

précises, le club “St-Viateur” re-
cevra, sur la patinoire du Collège
de Lauzon, la visite du club de
l’Académie Commerciale de Qué-
bee.

Ce sera une partie revanche.
En effet, on se souvient de la dé-
faite du club québecois par le
“St-Viateur”, au score de 5 à 2.
Le public amateur est invité et

sera admis gratuitement comme
d'habitude.
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Notre Edition
Précédente

En attendant l’hiver

Lea automobiles circulent libre-

ment entre Lévis et Bt-Côme,
Beauce. Les conditions de la rou-
te favorisent même le transport des

marchandises par camions, à ce
qu'on nous dit, entre les paroisses
situées le long de la route Lévis-
Jackman.
—

A l’Hôtel-Dieu

Hier après-midi, l’ambulance de
M. L.-Ed. Fortier, de cette ville, à
transporté à l'Hôtel-Dieu M. Aiph.
Paradis, de St-David de l'Auberi-

viére,
M. Paradis souffre de pneumo-

nie. Nous lui souhaitons un prompt

retour à la santé.
—=

Mort deM.Ad. Guay

Au moment où nous allions
sous presse, hier, nousparvenait
la nouvelle du décès de M. Adé-
lard Guay, de Lauzon, survenu à

Vilôtel-Dieu de Lévis, où il avait
été transporté il y a quelque

temps.

Le défunt était âgé de 70 ans.‘
Non épouse et une fille lui survi-

vent.

Le fourgon-automobile de M.
J.-P, Thibault a transporté les

vestes mortels à Lauzon, où les
funérailles auront lieu demain
matin, vendredi, à ÿ heures, sui-
vies de l’inhumation au cimetière:

paroissial,

Le “Quotidien” offre ses plus
cordiales sympathies à la famille
du regretté défunt,

“Fédéré”garde
leChampionnat

Pour la deuxième année consé-!
eutive, le club “Fédéré” vient de|

décrocher le championnat de la;

 

 

| Indicestion

UOTIDIEN

No. 4283

facilement enrayée
par ce moyen

Lorsque vous commences à
wouffrir de douleurs d'estomac,

yas ou indigestion, la faute eu

eut habituellement due à l'excès
d'acide. Le meilleur remède — le
plus rapide — pour arrêter ce
trouble c'est le Lait de Magnéaie
Phillips’. Une cuillerée dans l'eau
neutralise plusieurs fois son vo-
lume dans les acides d'estomac —
ot son action est immédiate. Les

 

risme aux Bermudes

Les Bermudes, ces Îles enchun-

villégiature d'hiver se manifeste
par une affluence de plus en plus

considérable de touristes, sont de

nouveau cette année
vous préféré de nombreux Cana-

diens et Américains désirant fuir
les rigueurs du climat nord-améri-

cain. Depuis l'inauguration, l'an

dernier, d'un service hebdomadai-

re de paquebote du Pacifique Ca-

nadien de New-York aux Bermu-

teresses dont la popularité comme '

le reudes- |

des, la vogue de ces Îles enuoleil-

lées a atteint un tel degré que la

grande compagnie canadienne de
transport a décidé d'établir un ser-

vice bi-hebdomadaire par ses pa-
quebots “Duchess of Atholl” et

vous ne vous permettres de souf- |“Duchess of York”, respectivement
frir d’excès d’acidité. C'est le commandée par les capitaines D.
remdde antiacide prescrit par les RMcQueen et R. N. Stuart. De
médecins depuis plus de cinguan- plus, en prévision de I'affluence des

te ans, ltouristea, un nouvel hôtel moderne

Votre pharmacien vend le Lait ‘de 400 chambres a été construit à
de Magnésie ‘Phillips’, en grov- gyGeorges, et de nouvelles ailes
ses bouteille de 50e. Directions ont été ajoutées aux hôtels ‘Prin-
complètes pour tes différents usa- cesg” et “Belmont Manor”. Dans

symptômes disparaissent en cinq
mutes.

Jamais plus vous vous conten-
teres des méthodes démodées lore-
que vous connaître le Lait de
Magnésie Phillips. Jamais plus 
rez l'authentique. Un produit trouve l'hôtel “Hamilton”, avec

moindre ue peut pas produire le une capacité de 600 chambres, ce

da > effet. (Fabriqué au Cana- iqui devrait suffire amplement au

- {logement des visiteurs qui iront aux
‘Bermudes cet hiver.
Le “Duchess of Atholl” sera le

 

Circulaire spéciale |
sur les maladies des ‘premier paquebot à inaugurer le 16

janvier, le service bi-hebdomadaire
pommes de terre au Pacifique Canadien sur les

Bermudes. I! sera suivi du “Du-
àUne circulaire spécia'e montrant chces of York” le 6 février et

Recouvre
maladies des pommes de terre, ac-

cette année avec

compagnées d'un glossaire exact

pour servir à leur identification, a

la TOITURE

ECONOMIE

 

été préparée sous la direction du!
Botaniste du Dominion, le Dr H.:
T. Güssow. Cette publication de-|
vrait être d'une valeur inestimable’
pour les planteurs de pommes de!

terre et les cultivateurs en général
au Canada. Les illustrations, de

grosseur naturelle, permettent à ;
tous d'identifier les tubercules dé-

fectueux et de prévenir ainsi les
grosses pertes que l’on subit en

plantant des semences malades. Le

   
   Lévis. Il a gagué les deux séries

et mérite de conserver la coupe
. “Gosselin”, embléme du cham-

pionnat, pour une deuxième an-
née. Il deviendra propriétaire de
la dite coupe, s’il gagne une troi-

sième et dernière fois, l'an pro-

, chain.
Hier soir, à la salle Giguère, Je

“Fédéré” a rencontré le club
l<Arel” et l'a blanchi par 8 à 0.
Le club “Ampollina” qui avait
encore une partie à jouer, n'était
pan qualifié pour terrasser le

“Fédéré”. Celui-ci avait gagné,
en effet, ses six parties de la
deuxième série, et I"Ampollina”

en avait déjà perdu deux.
Nos félicitations au champion,

uinsi qu'aux quatre clubs de la
ligue pour leurs belles activités.

—_—O

L'amour commence par l'amour

et l'on ne saurait passer de lo

plus forte amitié qu'à un amour

ligue Commerciale de quilles, à

 

meil'eur moyen de prévenir ces
pertes causées par les maladies est |

de n’employer que des pommes de‘
terre de semence canadienne certi-

fiées, bcna fide. Cette circulaire, |

qui est publiée sous la direction de
l’hon. Robert Weir, Ministre fédé-
rai de l'Agriculture, est offerte

gratuitement aux cultivateurs ca-
nadiens qui en font la demande au

Bureau des Publications du Minis-

tère à Ottawa.

 

   

 

Jamais surpas:ée
en apparence,

permanence et sureté
Dollar pour dollar, vous ne pourries
faire un meilleur placement qui
ajouterait plus de valeur & votre
propriété.
Laleses couverture, Pose:

Ce n'est pas la tête qu’il faut ene .la Toiture Economie par dessus Is
vieux bardeau où le papier.

Demandes à votre marchand, où
envoyez nous les dimensions du
faite et des chevrons pour obtenir

porter haut, c'est le coeur.

 

LE QUOTIDIEN un estimé gratis. Ecrives pour

“Le Quotidien” ant La proprité han
de la Compagnie de Publication Eastern Steel Products
de Lévis. Le journal est publié et Limised
édité par la Compagnie Publi.   faible,
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L'Homme énicmatique de Wiesbaden

— PAR —

HENRI RAINALDY

(Publication autorisee var le Buciété dus Gens de Lettres, Frases)

 

( Suite)

No. 15

Les villas nombreuses et spa-

cieuses se dremsent au milieu de
jardins où poussent et croissent

on ne sait pas quel miracle, les

plantes et les arbres des pays mé-

ridionaux parmi les plus typiques

échantillons de la flore septen-

trionale. Et un sens de l'aména-

gement, de la disposition des

massifs qui se retrouve aussi bien

d'ailleurs. chez les jardiniers de

Dusseldorf, de Coblence, d'Ems

et de toutes les charmantes peti-

tes stations des bords du Rhin.

fei, par de murs de clôture; les

propriétés d'agrément ne sont

séparées entre elles que par des

haies vives, tonffues et bien teil-

lies. on par dea grilles de fer

puvraigé. Des grilles encore ping
luzususes séparent les jardins pei-

 

véy des avenues et des boule-!
vards. Du dehors, on peut admi-

ror les perrons, les vérandas et
les baleons fleuris; les vitraux

art des loggia, les portes en

‘hène clair ornées de ferronne-

vies artistiques, et toutes les fa-
-adex paies, pimpantes, admira-
blement tenues et entretenues
dans ce pays où pourtant les hi
vers rigoureux durent fréquem-
ment sept À huit mois,

Dans les villes rhénanes, les
promenades sont spacieuses, om-
hragées. tracées en ligne droite,
bien éclairées et denservies par
"les lignes de tramway nombreu-
ses. À Wiesbaden, les rues et les
ring du centre, pavés ou gou-
dronnés, ont de larges trottoirs
une n’encombrent ni les étalages
ni lon terrasses et restent nuit et
jour d'une propreté à faire rou-{

Dinard,gir Deauville, Viehy,

  
 

cation doLivi, au Ho. 41 rene © aA
n 3

7. Pichatte,  J.A. GAGNON, remron oto
President. Gérant. 

Nice, Cannet et Paris même.
Aucun Allemand n'y jettera

jamais un papier aale, un vieux
journal, un emballage quelcon-
que hors des corbeilles dispo-
nées À cet effet le long des trot-
toirs.  8'il a'oubliait à le faire,

vert aussi ses nombreuses et pré-
vieuses qualités pratiques.

Pour tout ce qui touche à l’ur-
banisme de même qu’au point de
vue de l’organisation industrielle
et commerciale, la France ne per-
drait rien à copier, à imiter l’AI-

ges dans chaque paquetage, Exi- }, ville même de Hamilton, on.

Z.

 

quelque schupo de service lui ap-
paraîtrait soudain comme un dia-
ble sortant de sa boîte pour lui
appliquer la sanction prévue en
pareil cas et immédiatement exé-
cutoire.

Les bois et les foréts qui en.
tourent la ville sont aménagés en

| véritables arcs. Il est défendu
de ar coucher sur l'herbe; allées
et senticms restent neta, soignés ;
banes et haltes-abris s'y rencon-
tre en nombre largement suffi.
sant. Si les amateurs de plein
wir n'y dinent pes sur l'herbe, ils
y dfnent sur des tables et s'as-
seoient sur des banca rustiques.

Ces aménagements sont le bien
de tous et jamais aucun malfai-
teur ne s'amuse À les détériorer,
encore moins À les détruire. Il
n'est pas jusqu'aux écureuils dont
les petites cabanes fixés au trone
des plus gros arbres ne soient
respectées, de même que les nids
d'oiseaux.

Aussi les bois et les forêts du
Rheiniand rentent-ils peuplés d’u-
ne faune abondante et familière.
Les milliers de Français, mili-

taires et civila qui ont habité où
habitent encore cette partie de
l'Allemagne depuis l'occupation,
ont pu y découvrir lea tares du
peuple allemand: mais les obaer-
vateurs 7 ent décou-

lemagne. Après tout, l'immense
orgueil de oe peuple n'a-t-il pas
pour origine la conscience de
quelques-unes de ces iucontesta-
bles supériorités?

«— Cher Monsieur, bavardait M.
(Schlute, en trottinant à côté de
Roland, je voudrais vous montrer
‘heancoup des nombreuses belles
thoses qui existent dans notre
ville. Le Kurhaus et son pare, le
Nérotal, les bois du Néroberg
— Mais nom d'un chien, excel-

jlent Fferr apothèke, quand done
{me montrerez-vous l'homme que
i je veux voir Ÿ
— Patience, Monsieur le Fran-

cnis impétneux, patience. N’est-|
lce pas votre grand fabuliste qui
in dit:
Patience et longueur de temps
{Font plus que foros ni que rage.

J'aime beaucoup votre grand
faïmiliate. Sur les banes de mon

— Où me conduisez-vous ?
— Je connais le nom d’à peu

près tous les propriétaires et ha-
bitants de ce quartier.
— Et que voulez-vous que cela

me fame! Quel rapport y a-t-il
entre ce que vous me racontez-là,
et re qui m'intéresse, protesta
vivement Roland Bayard qui de-
venait d'inatant en instant plus

t, plus irritable.
  

 

Saison active dutou (Elles Soulagent,
Donnent Une Nouvelle

Vie et de l'Energie

“Dit une Dame de Québec des Pi-
lules Dodd pour le Rein
—

Mile Martin les à emy pour
le Mal de Dos et les Trouvées
Tris Salutaires.

Léonard de Matapédia, P. Q., 15
janvier(Spéelal) “C’est avec plai-
‘sir que je vous attente le soulage-
ment que j'ai regu des Pilules
Dodd pour ie Rein”, écrit Mlle
L. Martin, demeurant en cet en.
droit. “de souffraie du Mal de
Dos et de douleurs dans les
Reine. Après en avoir pris trois
boftes, toute trace de trouble é-
tait disparue. Je les recommande
À tous ceux qui souffrent des
Reins, Elles donnent une nouvel-
le vie et de l'énergie. Mille mercis
aux l’ilules Dodd”.

Quatre-viugt-dix pour cent des
‘maladies dont souffrent les fem-
es sont causées par (a faiblesse
ou la maladie des Reins. Ce sont
les organes qui extraient toutes

 
les impuretés du sang. S'ils man- |
quent à leurs fonctions, les impu-
retés demenrent dans le sang et
sont distribuées
«orps.

Les Pilules Dodd pour le Rein
«nt redonné une bonne santé
des milliers de femmes et d’hom-
ines malades.
Ne tardez pas. Les Pilules Dodd

vons conserveront dispos.

dans tout le

 

partir de cette date le service sera
officiellement bi-hebdomadaire.

Comme ce fut le cas l’an der-
nier, les deux luxueux paquebots

“Duchess” seront les plus gros na-

vires i fort tonnage qui pourront

accoster au quai méme de Hamil-
ton. De p'us, avec la construction

‘ou l'agrandissement des hôtels des
Îles, les visiteurs peuvent être as-

jurés de tout le confort désirable

durant leur eéjour en ce lieu en-

jchanteur.
0e 0 —-

Le Derby de
| Chiens de Québec

| Le grand Derby annuel de

jehiens de Québec, qui suscite tou-
jours le plus vif intérêt dans les

‘milieux sportifs du Canada et des‘
Etats-Unis, se tiendra, comme
l'ont récemment annoncé les jour-

"nau, les 22, 23 et 24 février pro-
ichain. La longueur du trajet

parcouru sers comme d'habitude de
123 milles, avec moyenne de 40

milles par jour pour les trois
jours que durera le Derby.

Cet événement sportif par excel-
lence attire toujours dans la vieil-

le capitale de nombreux visiteurs

3 
—Je connais, vous disais-je, ho-

norable Monsieur de Paris, à peu
près tous les habitants de la
Schiersteinerstrasse et des rues
ou avenues adjacentes.

Mais à la Waldutranse, quartier
plus lointain, plus désert, il y a
de neuves maisons et des très
vieilles aussi. Je sais deux ou
trois, et quatre ou six propriétés
grandes, encloses celles-13, et pour
ainsi dire cachées dans les ter-
rains de ce faubourg, assez loin
des autres habitations et où notre
voyageur pourrait bien avoir fixé
ses pénates.

Nous allons, si vous m'en
croyez, pénétrer dans un des gas-
thaus, des restaurations ou bras-
series d'été que l'on rencontre
dans ce quartier et.
— Serait-ce que vous avez en-

core faim ou «déjà soif, mon bon
Monsieur Oncar Schlutx ?
— Friedrich Schlutz, cher Mon-

sieur, pour vous servir, Friedrich
comme le Grand... Friedrich oui,
vous pouvez m'appeler, si vous
trouvez plus facile.
— Avez-vous eoif
—Le fait est que je connais

aussi par là un Weinhaus, maison
de vin, où l’on ne boit que du
vin. Du vrai bon vin d’Allema-
gne.
A part soi, Roland Bayard ne

doutait plus que l'étrange. apothi-
caire ne fut avant tout un pique-
assiette notoire doublé d’une 6-
minent poivrot.
Ronger son frein et subir...

jusqu'à una certaine limite, toute- aussi plaisantes.

de toutes les parties du Canada et

des Etats-Unis Pour ls circons-
tance, un verra en lice les meil-
leurs atteluges d'Amérique con-

duits par les vétérans des courses
précédentes, tels que Emile St-Giu-

dard et Leonard Beppala qui, oet-
te aunée, cuncourrunt respective-

ment pour les coupes de vitesse et

d'endurance, attribuées en perma-

nence cette fuis à ceux qui les au-

ront gagnées trois fois consécuti-
ves.

L'an dernier, onse attelages pri-
rent part à cette course mémorable,
considérée comme le clou de la ssi-

son des sports d'hiver de Québec.

Cette année, comme il n'y aura

pas de telles courses ailleurs, du-
rant cette période, on prévoit un
pus grand nombre d'entrées que

par le passé. Un grand total de

$2100 en prix sera réparti comme
suit : ler prix, $800; deuxième

prix, $000; troisitme prix, $300;
puis d'autres de $200, $100, $75, 
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Douleur soulagée

à l'instant
Aspirin digsipers coute évuieur.

l'as du doute là-dessus. Une tablet

te le uvers. Avales-là. La éou-

leur d spuraitre. Le

»

Joulagenient [3

ausst simple que .

Tas de conséquences malfsisau-

tes après l'usage d'Asplrin- Jamate

elle-ne déprime le coeur, ot Yous Re

devez jumale hésiter à faire usage Ge
veu tablettes.

Ainsi, il est inutile de souffrir &

mai de tête, mal de deut où de sé
vralgie. Les douleurs de la selaté-
que, lumbago, rhumatisme ou névré-

te peuvent être complètement bam.

ules en quelques minutes. Les souf-
frances périodiques des femmes

peuvent être apsisées: l'ennui des
shumies peut être évité.

Les tablettes d'Asplrin offrent d'au

tres usages iimportants--tous

par les directions éprouvées

a dune ehaque

=

boîte. xiges

le nom Aspirin sur 1a boîte =

chaque fois que vous achetes ee

tablettes — et n'ayez crainte. N'ae-

ceptes pas de substitute. (Aspirin est
fabriquée ay Canada).

Le Derby se terminera

u'll >

 

$50 et $25.
par un grand bal costumé au Châ-

teau Frontenac, le luxueux hôtel du

Pacifique Canadien, et au cours

duquel les prix et trophées seront

distribués. 
EMPLOYEZ LA]
PEINTURE*

 

officaes et la melliesr mar-
ché contre la détérioratisa.
Depuis près d'un siècie, la
Pointure Ramsay est om
ploydée pour protéger of
ombellir la propriété ca
nadienne ot, devant sette
période,sa qualité lui à vaio
une euvisble répotation.

bellpe
Medley
Resullansy
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Pour Plaire!...
j Mesdames
i
| Une vesie poitrirs
i rat sana contredit le

plua bel  ornement
d'une femme !
Si pour dos raisons J)

Hverses, vous ses
perdu cet avantepe
physique si Important
ne renoncez pas pour
vels au bonheur d'être
oumirée 1

Pour bien figurer en public,
uu théâtre, dans les salons, au Hf
Wneilng, à ls plage, daus le #
pratique des «porte, pour PLAI
LE enfin, il eut maintenant né Hi
vesmaire de pouséder le charme {i
et l'élégance. Je viens à votre Ji
secours Mesdumes, Mendemolsel- (i
tes. Ecrives de suite ! corres J
mdance confidentielle et avec À

le secret le plus absolu !

AUCUNE PILULE NT DROGUE {ff
A PRENDItE, TRAITEMENT
EXTERNE BECLEMENT

ET TRES FACILE.

ADRESSEZ :

MADAME VAL DUROY,

Casier Postal 701
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CIGARE

CHECK
Chaque bouffée, un délice

fois. M, Durheim lui avait indi-
qué Sehlutz comme capable de
l’aider daus ses recherches. Qu’-
eût-il fait de mieux tout seul ma.
me en ne s'attardant pas à visiter
quelque gasthaus, brasserie ou
weinhaust
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En piste ! Nous y sommes dé-
jà. Mais sur une piste droite ou
brisée, pas ronde, pas ronde du
tout.

Ainsi….
—Ainsi 7...
—Ainsi je vais questionner le

 

{ie

monsieur
Quand

— Et notre homme,
Schlutz, notre homme?
done 1...
— Ficz-vous 3 moi...... Fiez-vous
aJe veux tout ce que vous vou-

lez...... tout ! estimable cher mon-
sient...

Mais, en allant trop vite, on
risque de dépasser lu station.

— C’est un proverbe allemand,

patron ou la servante de ce wein-
haus ct nous saurons.

Parici par ici, cher mon-
sieur; traversons, traversons bien
vite ... LA, à droite, vous voyes,
c'est la caserne. .Une caserne où
nous avions autrefois un régiment
d'infanterie, oui … d'infanterie ai-
lemande...... Et ce sont maintenant
des soldats français... Monsieur.

sans doute ? des bicots, comme vous dites...
— Un proverbe de moi, oui... —Ah ! nous disons des bicote…

Done allemand, bon allemand. Et, dos soldats français, oui monsieur.
Vous feraient-ils peur ?
—Non pas …oh ! non pas, cher

monsieur . Mais il est défendu
de cirruler sur le trottoir qui longe
la grille de Is caserne.

Traversons, cher monsieur, tra-

vous invite À en profiter.
Roland Bayard comprit surtout

que invite du petit apothike re-
vêtait des aspects de mendigote-
rie. Herr Schluts désirait beau-
voup s’humecter le gosier À titre
gratuit.

Avant de pénétrer dans le wein-
haus, clos comme un temple et
où senls pénètrent les fidèles du
flaschen au long col, il tint ce-«
pendant à poser cette question

catégorique A son trop obligeant
compagnon:
—Après cela, me promettes-

vous que nous ne perdrons plus un,
instant et que vous entreres
rieusement en piste ?
En piste ! Comme les, chevaux

von I n’y a que les Fran.
pour tourner des phrasesJ

i

Roland Bayard se souvint alors
del'aventure nocturne de Schluts....
8a distraction, la bajonnette de la
sentinelle et 1a frousse intense dont
le petit apothèke gardait un si pé-
nible souvenir.

Sur le trottoir de gauche de la
Schiersteinerstrasse, Herr Echluts,
plus en sûreté, respira librement.
Une sonnerie de clairon retentit,

allègre dans le calme du quartier.

—Que signifie? questionna-t-il.

(A Suivre )
ça   



    LEVIS, VENDREDI, 15 JANVIER, 1932.

REPRODUIT DES RECHERCHES
HISTORIQUES {

(Suite )
Tous les documents énumérés dans la liste ci-dessus se

trouvent pour la France, suit à la Bibliothèque Nationale soit
aux Archives Natignales En Canada, on peut en rencon-
trer un certain nombre dans les grandes bibliothèques. Les
Archives canadiennes d'Ottawa et les Archives de la provin-
ce de Québec en possèdent la collection complète.

Gustave LANCTOT
QUESTION

  

Lorsque j'ai publié une notice sur Jean-Vincent Phil
pe, sieur de Mautmesny (B. R. H., 1916, pp. 40-43), j'ai dit
que ce gentilhomme quitta Montréal en 1693 et qu’il ne laissa
en Canada que sa fille, Marie-Gabrielle, femme du seigneur
Amyot Vincelot et Catherine-Chrétienne qui fut soeur de la
Congrégation. :

Or cette assertion est à demi erronée, puisque le 13 mai
1702, M. Juchereau de St-Denis engageait pour aller au Mis-
sissipi deux Philippe: qui me paraissent fils du susdit
Jean-Vincent Philippe. ’

= Le premier Gabriel Philippe, écuyer, sieur de Saint-
Lambert, doit être celui qui fut baptisé à Montréal le 5 sep-
tembre 1627.

Le second, François Philippe, écuyer, sieur de Mande-
ville, engagé le même jour que le précédent, n'est-il pas celui
qui fut baptisé à Montréal, le 10 octobre 1682? Il est appelé
François Philippe de Manteville dans le contrat, maisil signe
Philippe de Mandeville.

E.-Z. MAssICOTTE

LETTRES DE CLAUDE BERMEN DE LA
MARTINIERE
 

Monsieur,
Il est bien juste, autant par rapport à mes emplois

sur lesquels vous avez, Monsieur, une authorité suppres-
me, que par rapport à l'honneur de vostre protection que
vous répandez sur moy et sur ma famille avec tant de
profusion, de vous en donner au moins quelques faibles
marques de ma reconnaissance, ce que je ne puis faire
que par escrit, comme le seul endroit par où je la puisse
exprimer, et commeelle ne consiste qu'en bonne volonté,
elle n'a pas manqué d’exiter parmy les prières générales
les notres en particulier, a. ce qu'il plust à Dieu vous don-
ner du beau temps et de la santé, principalement i Ma-

    

  
  

   

        

   

 

  
  

  

D'ÉCONOMIE
de Notre Dome de Quebec

Bureau principal : No. 21, St-Jean, Québec

EXCLUSIVEMENT

QUEBEC ET LEVIS
Les treise bureaux de LA CAISSE D'ECONOMIE sont

situés à QUEBEC et LEVIS, et offrent toutes les facilités

voulues pour la petite épargne.

Les dépôts de 25 cents ©t en montant sont acceptés.

Attention spéciale donnée aux dépôts reçus par la malle.

SUCCURSALES A LEVIS

RUE COMMERCIALE, No 103, (au bas de la Côte);

AVENUE BEGIN, No 20, (sur la Côte) ; cette suceur-

sale est ouverte le jour aux heures ordinaires et les Sa-

medis Soirs de 7 hrs à 8.30 brs.

COFFRETS DE SURETE
COFFRETS DE SURETE à louer au BUREAU

PRINCIPAL et aux SUCCURSALES pour la garde de dé-

bentures, documents impurtants, bijoux et autres valeurs.

LA CAISSE D'ECONOMIE,en raison de
sa charte et de la nature de ses opérations, offre à ses dépo-

sante des garanties exceptionnelles.

LA MEILLEURE MEDECINE DE FAMILLE

LES PILULES RACINIERES
INDIENNES DU DR MORSE

Les Pilules Racinières Indiennes de Dr Morne s'emploient depuis

au delà d'un demi-siècle. C'est un essai qui vient de prouver lour var

ur, Ces Pilules ont guéri des dizaines de milllere de porsonues dans
monde civitisé: ceux qui désespéralent même de leur cas ont été ra

menée À la santé et ne font que faire la louange de ces Pilules.

LES PILULES RACINIERES
INDIENNES DU DR MORSE

sont faites de racines, de plantes et d'herbes que l'on cultive dans des

rdoaones

le

FoieeilesNognens. tesdice:a 9 omac, le ef

cinetst ie mai. Un esas) coavaincra les plus sceptiques de la valeur des

PILULES RACINIERES
INDIENNES DU DR MORSE

Biles t la BILIOSITE, ja MAUVAISE DIGESTION, ls

CONSTIPATION, le FUIE et les MALADIES des ROGNONS.ies

constituent wn excelient Purificateur de Sang. Tous les Pharmaciens

of los Marchands, dans toutes les localités, tes. vendent au prix de

. 25 cts. On peut se les procurer par la malle, on payant d'avance, et

franc de port, on s'adressant à

 
THE W. MH. COMSTUCK CO., Limithe, Breckville, Canada.

 

  
       

      
  

     

  
      

      
    

   

MÉLANGE ORANGE PEKOE
‘Tout frais des plantations’

"SALADA

 

dame qui nous paraissait beaucoup prendre, sur l'estat où
elle estait lors de son départ, et peu accoutumée à la du-
reté d’une navigation aussy incommode que l’est celle de
ce pays cy, nous louons le Seigneur, Monsieur, de ce qu'il
vous en a tiré heureusement, et de ce qu'il vous a rendu à
bon port.

Je n’ay pas grand compte à vous rendre, Monsieur,
de ce qui concerne ce Conseil, nous fismes seulement un
extraordinaire le premier lundy d’après vostre départ, où
nous vuidasmes deux ou trois affaires, entre autres celle
du sieur Landron, et ordonnasmes qu'avant faire droit
sur les dépens, dommages et intérests par lui prétendus,
il dresserait des mémoires, qu'il ferait signifier aux Srs
Desbois et Derosiers, pour les débattre, si bon leur semblait.

Et celle de Charles de Villiers, qui obtint gain de
cause, en affirmant par devant Mons”. de Lino, commis-
saire à cet effet, sur tousles articles par luy contestez, at-
tendu le mauvais ordre des livres de St-Olive.

À l’esgard de la subdélégation à laquelle, Monsieur,
vous m’aviez fait l'honneur de me commettre, je donne
tous les jours quelques ordonnances pour des causes pro-
visoires et qui merittent celerité quoy que de petitte im-
portance remettant celles de discution après les semen-
ces, lesquelles ordonnances sont seulement pour faire ap-
procher les parties, qui n’ont point d’autres suittes que
des jugemens tout debout et sans escritures.

Je prends la liberté, Monsieur, de vous dire que bien
des gens se plaignent icy bas, se gont les plus sages, que
plusieurs murmurent avec certainé discrétion affectée, et
quantité d'autres qui pestent sens garder de mesures, et
ce sont les plus pauvres d'entre le public & les pires de
tous de ce que comme il est véritable aussy, le bled est
tellement rare que l'on n'en trouverait pas un minot dans
la ville à achetter, et à si haut prix ailleurs, que l’on n’en
peut pas avoir à moins que de six francs le minot à l'al-
ler prendre chez les habitans, joint à cela que le pain chez
les boulangers est diminué de presque la moitié de la
qualité, et du poids, et partant augmenté de la moitié du
prix parce que dans une pareille conjecture il n’y a point
de police à faire, il y a eu, Monsieur, des personnes qui
me paraissaient gens de bien, de bon sens, sincères et
hors du commun, du commerce et de la nécessité en quoy
ils doivent estre moins suspects, qui mont dit en expli-
cation de vostre ordonnance, Monsieur, que l'esprit avec
lequel vous agissiez lors que vous l’avez rendue estait
tout judicieux, mais qu'il y avait une très grande diffé-
rence entre vostre esprit, Monsieur, et celuy de ceux qui
vous représentaient une disette évidente, scachänt très
bien qu’il y avait encore grande quantité de bleds, de fa-
rines, et d’autres grains de reste de l’année 1712, nonobstant
le commerce qui s’en fit; qu’il y en avait plus que suffisam-
ment pour suppléer à ce qui en manquait de moins de l’année
dernière qui ne pouvait aller qu’au quart tout au plus. Le bled
ne pouvant monter pour la mesme raison à plus haut prix,
qu’à 3 1. 10 s. ou 4 1. le minot. .

Qu'il y a des habitans d'assez bonne foy pour en
convenir eux-mesmes, et qu'enfin, Monsieur, ceux qui
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Le malt d'orge, qui

aux enzymes de

Il ne faut donc pes s

cortelns

lenouniture.

Leur action feit parte du
cms Is Croissance ot

LES ENZYMES DEVELOPPENT

LE CHENE DU GLAND—

: L’ADULTE DE L'ENFANT!

éléments nutritifs de l'orge

Le Bière Old Stock n'est done pes seulement un breuvage moslleux et
tefralchissant, c'est en plus une source de senté et de vigueur.

vous faisaient ces sortes de remontrances, tendaient à
leurs fains, et s'immaginaient, Monaieur, qu'après que
vous auriez fait arrester les grains pour la subsistance
des trouppes et de vostre maison, ils obtiendraient de
vcus, Monsieur, la permission d'en faire des amas pour
leur commerce et que pour y parvenir ils le mettraient à
si haut prix que personne n’y pourrait atteindre, et que
n’estant plus pour ainsy cire qu'en une mesme main, ils
s'en deffraient avantageusement en le changeant seuls
er marchandises qu'ils feraient valoir au public lequel se
trouverait tout à la fois, nud, affamé, et peut estre atta-
qué de la peste, ou de quelques maladies contagieuses,
qui suit pour l'ordinaire la famine.

Je ne parle qu’à vous seul, Monsieur, de cette affai-
re, mon intérest particulier n'y à aucune part, je m’en
tire du mieux que je puis, c'est seulement, Monsieur, pour
vous informer de ce qui sc passe, pour remplir mon de-
voir que vous ayez la bonté de voir, si vous n'y pourriez
pas apporter quelque tempéremment.

11 vient de sortir de chez moy deux ou trois person-
nes qui n’ont pu avoir de viande pour ces festes et qui di-
sent que les bouchers se deffendent sur des particuliers
qui font du boeuf comme du bled, qui courrent les costes
et qui en ont arrestez plus de deux cent, en sorte qu'ils
n’en peuvent pas avoir pour le public, je ne sçay, Mon-
sieur, si c'est un faux prétexte ou non, mais il est cons-

tant que l’on n’en peut pas avoir, je ne m’en plains pas,
Monsieur, quoy que je sois dans le mesme cas, je mange
sans rien dire ce qu’il plaist à la Divine Providence me
donner, il y a véritablement, Monsieur, du désordre auge.
vous seul, Monsieur, pouvez remédier. L'on sait bien que
tous les estats ne se soutiennent que par le commerce,
mais comme une bonne nourrice passerait pour marastre
qui espuiserait toute sa subsistance en faveur des estran-
gers pour en priver ses véritables enfans, elle se rendrait
hommicide. D’elle meme l’on en pourrait autant dire,
Monsieur, de cette pauvre colonye qui est desjà assez af-
fligez d’ailleurs, si elle estoit assez insensible pour se dé-
pouiller elle-mesme de tout ce qui luy est le plus néces-
saire pour se substanter.

(À suivre)

LIVES
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Un procédé spécial, dans la fabrication de la Bière Dow Old Stock, permet
Ir complètement et de faire passer les précieux

ns le blèrel

étonner si elle ast toujours préférée per les personnes

ENZYMES
fortes et en bonne santé |

Les sazymes mont ementiole, digestifs of
ai elioertefoam lorendtio

Sans leur concours, le plupart des êtres vivents no pouvelent Bouver leur sebeistonce dome

fo de de cond le le resphrotion,promos le notre, qui possible

 

 

un effet ap
Montréal

comme il chan
Dow OM
verte. 

! On constate que le lait en bouteille Inissé au soleil pos-
sède une saveur

Le seieil peut aussi changer ls saveur de la    
Même 10 minutes produisent

le—Extrait de la “G » de

tout
celle du lait. C’est pourquel ia Bière
ent toujours mise dans une bouteille  
 

 
Bière

SES ENZYMES FAVORISENT LA SANTE

Old Stock

 

  

 

Des milliers
d'abeilles travailleuses

dans une colonie à
effectif complet

L'une des études les plus inté-
ressantes eu apiculture conduites

vous la direction de C. B. Gooder-
ham, Apiculteur du Dominion, pore

te sur le nombre de butineuses,
c'est-à-dire des abeilles qui vont

au loin ramnsser du nectar et du
miel pendant la période d'une for.
te récolte En comptant 5,000

abeilles par livre et en notant le
poids des colonies reposant sur les

vamions-bascules, on a constaté

qu'il y a de vingt à vingt-cinq mil-
le abeilles d'une même ruche qui
butinent À ln fois. Dane un cas la

population tutale de la ruche a été

estimé À 55,625 abeilles dont 20,625
étaient aux champe, laissant une

population de 35,000 abeilles dans

la ruche. Duns un autre cas od la
population tula'e était computée à
56,250 abeilles, on à constaté que
27,187 butinnient au detors Landis
que lu population de réserve dans

ln ruche était de 20,063 abeilles.
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Le Pommier
Melntosh veut

être pollinisé

La vive demande dont la porume
McIntosh est l'objet sur les mar-

chée canadiens aussi bien qu’à l’é
tranger, à encouragé la plantation

de cette variété dans bien des par-
ties du Canada. ll y a une chose

importante à co sujet, et que fuit
remarquer M. C. E. Bailey, BB.A.,
régisseur de lu Station expérimen-

tale fédérale de Fredericton, N.-B,

c'est que le pommier Meintosh est
auto-stérile et qu'il faut pourvoir

une pollinisation croisée adéquate
si l’on veut obtenir des récoltes sa-
tisfaisantes. Il a été démontré

par des expériences que les varié-
tés Lobo, Dudley Fameuse et Alex-

under pollinisent très bien la Mo-
Intosh.

ESSAYEZ-LES ‘
POUR VOUS-MÊME,

PLANTERS
SALTED PEANUTS

CLAIKVUYANIE
CARTOMANCIENNE....

Le Présent....L'Avenir.....
vous seront dévoilés
demoiselle JEANN qui
possède plusieurs années d'é-
tudes dans les sciences de le
cartomancie. Ses révélations
vous surprendront, et serout
pour vous un gaide précieux.

it dans les cartes comme
dans un livre. Coupes le pa-
uet de cartes trois fois ef
ites-moi quelles cartes vous

avez retirées. Envoyez 60
cents, en bon de poste, Cor-
respondanca confidentielle.
Pourquoi retarder. Ecrivez
dès aujourd'hui.

Adresses:—

Mademoiselle JEANNE
Casier Postal 1100

BEAUCB Jonction, -- QUIL
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  + LE SPORT +
Les activités ;Parties d'hier

des “Voltigeurs”' dans la N. H. L.
Le club de “raquettes de Lévis, —Montréal, 15. — Au score de

“La Voltigeur” compte présente

 

1

les, les Maple Leafs, de Toronto,

ment cinquante membres, payant | qui détiennert la promidre place
eontribution et portant le costu. dans la section canadienne de la

me. C'est un beau succès, dû au |N- IL [., ont gagné hier «oir con
dévouement et à l’enthousiame[tre les Maroons de Montréal.

du président, M. Alph. Goæselin.

|

Je» Maraons ont joué rapide-
Mercredi soir, les officiers et tuent et sûrement jusqu'aux deux

membres du club “Le Voltigeur” dernières minutes de 1a joute. lls

ainsi que leurs épouses ou compa |débutèrent fermement on comp-
gues out ussisté nombreux à une ['Ant deux points dès les trois

Bois de Chauffage

J'ai requ deux chare de dboie de
chauffage, du bois de choix que je
vends à bon marobé.
Vendu et livré à domicile : Bre-

ble, Merisier, Croûtes de Bois Moa
et de Bols Môlé.

Adreesss-vous à :

"Alfred Cadorette
FORGOERON,

No 7, Rus Bt-Laurent, -:- Lévis

_Téléphone : 10810

 

Le Napoléon Jr.
11 se retire du circuit Junior, — Ti-

rage d’un $56.00 en Or.

Quelques amateurs ont dû êtrefête donnée à leur chalet, rue St-[Premières ininutes de jeu. Archie

Louis, sous le patronage de M.
Charles  Moisan, vice-président

du club. Un bon nombre d'amis

du club accompagnés de leurs
dames ou compagnes se sont auss:
rendus prendre part à, cette fête.

1 y eut chant et musique. L'or-

chestre Gingras & Langlois exéeu

ta un trés beau programme musi-
eal. Un goûter fut servi au cours

de Ia svirée et tous passèrent une

agréable soirée. La prochaine

aura lieu le 27 janvier.
Dimanche, comme nous l'avons

déjà annoncé, le club local parti-

cipera & l'excursion des clubs de

raquettes du district, à Lorette-
ville. 11 y aura parade d'église

et intéressant programme sportif

au cours de la journée. La [lite

se terminera pas un concert. Les
officiers et membres du elub quit-

teront le chalet de la rue St-Louis

4 8 h. 30, corps de clairon en té-

te, pour prendre le bateau de Y
bh. et le train de 9 h. 45, quittant
Québec pour Loretteville.

Enfin, le club lévisien se ren-
dra à Sherbrooke pour la con-
vention des 30 et 31 janvier. Le
corps de clairon fera aussi le
voyage, comme récompense du
club pour son travail et son dé-
vouement. L'hôtel New-Sher-
brooke House servira de quar-
tiens généraux aux “Voltigeurs”
lors de cette convention interna-
tionale.

Les membres et leurs amis ob-
tiendront leurs billets de passage

pour cette convention en s'udrus-
saut au président du club. Lu.
prix sont de $4.25 et #2.15.

Wilcox et Nelu Stewart acorèrent
havun un point sans aide,
Les Leafs tenuient la tête à la

‘in de la première période par le
score de 3 À 2, mais Biebert &;:a-
‘isa au cours de la période sui.

vante par un hon lancer.
Leafs reprirent

Jeux points additionnels dvrant
lu dernière période.

Unsecond point de Siebart, fait
sur une passe de Lionel Cona-

vher, devança les
noint encore, mais Chuck Cona-

“her au cours des dernières minu-

tes augmenta le score pour son
«lub et la partie se termina par

6-4.

xT vx
A NEW-YORE

New-York, 15. — Les Rangers

de New-York ont défait les

Bruins de Boston hier soir par

un score de 3-1.

La joute devint particulierement

active, lorsque les Rangers acorè-

Les,
les devants par:

Leafs d’un,

surpris d'apprendre que le Napolé-
on Junior ne jousit plus dans la :

gue Junior.

Le propriétaire a été forcé de re-
courir à ce moyen pénible, pour

pouvoir rencontrer les dépenses in-
“hérentes à tout club, mais particu-

lièrement pour cette jeune organi-

sation qui avait dû se pourvoir de
tout, cette année. Cependant, le

elub Napoléon Junior continuera
ses activités, en jouant indépen-

‘dant, et il annoncers d'ici peu un
nouveau tableau de parties.

Le propriétaire remercie sincère-
ment les clubs concurrente de la li-

gue, pour leur bienvaillance, et
surtout le Boischatel pour la récep-

tion cordiale qu'il fit au Napoléon

| Junior, lors de l'ouverture de oe
circuit.

!

Le $5.00 en or, dont le tirage
avait été annoncé pour le 15, sera

raflé le dimanche, 17 janvier soit à
 

rent deux points de auite dans la a salle Giguère, soit à la patinoire

seconde période. Roach fit 49 ar- Bienville. Au cas où il y aurait
rets tandis que Thompson en -posaibilité de match, que tout le
compta 29. M. Murdoch scorä ‘monde se le dise et, i le temps le
son premier point de la saison en, permet et qu'il y a match, que tout
même temps que le premier des je monde vienne encourager un jeu-
Rangers. Marty Barry ecora le ne club qui veut progresser. Le
seul point ces Bruins quelques se-l rom du club visiteur, ainsi que

condes avant que la cloche sonnât

x xx
A DETROIT

Détroit, 15, —- Les Falcons de
Détroit ont continué de gagner
hier soir lorsqu'ils ont blanchi les
Chicago Black Hawks par 2-0,
dane une partie rapide, mais as-

sex dure.
Fatignés de leur partie de la

veille avec les Canadiens,
Epervivrs ne purent conserver lu Classe “B”

D'après la cédule de la ligue de
quilles Québec-Distriet, classe
“B”, ce sera encore au tour du
club “Jus. Coté” à faire les hon-
neurs de la rencontre de ce soir,

même vitesse que les Falcons et

durent baisser pavillon.
— e; —

Tournoide Pool

lea |

à la salle Giguère. Bon marcheur, Moins heureux que mardisoir,

le “Lévis” ee rendra encore une à Québec, les champious lévisiens

fois à Québec, pour y rencontrer t'ont compté que % pointe, hier

l'heure et le lieu du tirage, seront

annoncée dans les journaux de de-
main,

La direction du Napoléon Junior

Lévs enserail?
Une association de clubs de

|badmington est actuellement à
se former À Quebec, en vus d'un

cencours de district.

Quatre clubs, le Quebec Winter

Club, le Club de la Garnison, le
Y. M. C. A, et le Y. W.C. A,
viennent de donner leur adhé-
sion. La nouvelle association, qui

4 pour président le Brigadier
Paul-S. Benoit, exprime le désir
que les clubs du Régiment de le “Frontenac”. isoir, & la saîle Giguère, dans le Beauport et celui du Régiinent

Dernière réunion du
Conseildu Lauzon
Suite de le page 1

fournir quatre copies de la des-
eription technique de l’ex-ingé-

niour de Lauzon, M. Hamel. Il
en sera fait de même.

{rais d'avocat (43.) ent faite par

M. V.-L. Roy, rue Duplessis, qui
a déchiré son habit le 8 novembre
dernier, à 8 heures du soir, daus

un accident sur le trottoir défee-
tueux longeant la propriété de
M. Arthur Carbonneau, vue Du.
plessis. Ce dernier allègue que le
trottoir n'est pas à 68 charge, le
Conseil municipal de Bicuville

l’ayant fait construire à ses frais,
avant l'annexion, par suite de
plaintes des propriétaires de la

rue.
On explique que le Conseil de,

Bienville avait construit la base
du trottoir. 1ly avait là un cours

d'eau. Le Conseil de Lauzon pré-
tend que ce trottoir ne lui appar-

tient pas et qu'il n’en possède au-
cun dans la ville, sauf les traver-

seu de rues.
Len délais légaux étant expi-

rés, le Conseil décide d'attendre
de nouveaux développements.

Mot de ls fin
Avant que la séance prenne

fin, M. l’échevin Ernest Roy, pré-
sident du comité de police et feu,

adrease.des félicitations à M. Er-

dévouement qu’il apporte à sonde-

partement, en dépit du petit nom-
bre d'hommes qui lui servent

d'auxiliaires et de la variété et
de l'abondance de son travail.

‘Au prochain Conseil, M. Roy

projet de règlement pour imposer
le ramonage des cheminées, une

fois par année, attendu que les
trois quarts des alarmes sont
pour des feux de cheminées.
M. Roy remercie également ses

collègues du Conseil pour leur
bonne entente au cours de leur
terme de deux ans. “Je crois, dit
M. Roy, que nous avons tous fait
notre devoir et que nous avons
agi dans l'intérêt des contribua-

bles”.

Parlant de chômage, M. Roy

ajoute que le Conseil n'a pas cru

devoir se lancer à corps perdu
dans les emprunte. Il l'a fait par
économie pour les contribuables
et pour ne pas affecter le crédit
de la ville.

M. le maire J.-A. Dorval corru-
bore les paroles de M. Roy et en

profite pour remercier les mem-

—Réclamation de 420, plus les|y

lègue la suggestion d'étudier un,

STATISTIQUES
DE L'HOTEL-DIEU
(Buite de in live page

Dispensaire Général

Malades admis
Consultations

Prescriptions remplies
‘Traitements anti-vénériens

accination, Extractions de
dents . . ..

Au Laboratoire

283
1,319
1,983
727

Exumens chimiques 1,925

Ex. Bactéréologiques 02
Malades payants 824

Partie de paiement 712

(Gratuits .. 888

2426
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Feu le R. F. Perrault

Mercredi matin, dans l'église
de Lauzon, a été chanté le service
funèbre du R. F. Léon Perreault,
es.v, dont nous avons annoncé
le décès ces jours derniers.

Le service fut chanté par Je
frère du défunt, le R. P. Ovila
Perreault, es.v., assisté du R. Pè-
re Hector Leprohon, ca.v., comme
diacre, et du R. Frère Edouard
Roy, c.s.v., comme nous-diacre.

Assistaient au choeur: MM. les
abbés H. Bernier, curé de Lauzon,
Alphonse Bourassa, prêtre retiré.

Albert Bélanger, mimionnaire
diocéaain, Odilon Bélisle et Napo-

nest Dion, chef de police, pour, le | léon Tanguay, vicaires de la pa-
roisse, J.-A. Moreau, aumdnier

du Couvent, le R. Père J. Nadeau,

supérieur des Missionnaires de
Marie de Montfort, de Lauzon.

Les élèves, «ous la direction du

R. Frère Roméo Major, ce.v., fi.
rent les frais du chant.

Grand nombre de paroissiens,
amis et anciens de la maison ont
tenu À assister aux funérailles et

dire à la communauté des C.S.V.
leur sympathie et leur reconnais-
sancé.

A tous les autorités du collège
Êoffrant leurs plus &ncères remer-
viements,

L'inhumation a été faite à Jo-
liette.

AUX CHEVALIERS DE
COLOMBDE LEVIS

Conseil Notre-Dame No. 2651
 

Les membres sont priés de
prendre note que dimanche, le 17
janvier prochain, seront initiés
les candidats du Conseil Notre-
Dame.

LEVIS, VENDREDI, 18 JANVIER, 1932

UN FLEURISTEÀ LEVIS

 

   
  

      
  
  
  
  
    

 

  
   

 

  
J'ai ouvert mon établissement au

No. 174, rue Saint-Gevrges, à quelques
pieds du terminus des tramways.

Planta de fleurs à la disposition de
toute la population de la Rive Bud.

Fleurs de tous genres, oeillets, roses
de toutes couleurs, narcieses, fleurs en
pots, bouquets de mariée, courcanes,
ancres, gurbes pour funérailles, asperges,
fugères, etc, ete.

 

SERVICE DE PREMIER ORDRE BF
COURTOISIE.

Le programme de la journée
sera le suivant:
I.— Départ des salles, Côte du

Passage, à 9.40 À. M. pour assis-

bres du Conseil de leur bonne en-
tente, en dépit des divergences
d'opinion à certaines henres. Ces,

 
À Lévis, les quilleurs du Côté luurnoi des salles de pool du dis de Lévis la joindront prochaine-

recevront les Employds-Civigues trict. La victoire passa aux mains ment, ainsi que tout autre club

de Québec. Ç

C'est-à-dire que le “Lévis” joue-
ra ce soir avec le leader de la li- ie Gagné triomphait de la salle

Coté”
de l’au-

gue, tandis que le “Jos.
joucra avec le leader,

tre extrémité. Sur

jouées à date, dans la 2me série,

fe Frontenac cumpte 11 victoires,

le Lévis, 9, le Jus. Coté, 8, et le
AS. & REC, 0. ,

Lea quilleurs de M. Cité ont
done de grosses ckances de preu-

des champions québecois.
Le même soir, à Québec, la sal- bec et des environs.

Lainé par un point : 250-249.

 

12 parties dre le second rang. Reste A sa.

levoir, maintenant, comment

“Lévis” se comportera avec le
‘Frontenac”.

— 08 ——

WATT,étant jeune, ne comprenait
rien à la mécanique.
 

 

UNE BONNE CHOSE-
NOUS NE POUVONS PERDRE
NOTRE APPETIT POUR

PLANTERS/¢
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Il y a tellement de valeur nutritive dans
les agachides qu’un sac de "PLANTERS
Salted Peanuts” de Sc contient plus de
calories qu’un goûter de Salade au Poulet
et trois tranches de pair.

PLANTERS
SALTED PEANUTS

1

Nombre approvimati
de eateries pov nett

Poin Blanc - .
Surlonge da boeuf
Crème - . . .
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Oeufs . . . .
Poulet . . .
Poses . . .

|de ce sport daus la ville de Qué-

L'association compte pouvoir
faire des tournois vera le milieu
de mars, alors que le tournoi du
Dominion, qui vera tenu à Win-
nipeg, sera terminé.

Pour informations eupplémen-
taires, les intéressés pourront

divergencesétaient, du reste, pour

le plus grand bien des contribua-
bles. Une seule idée, un eeul but
a prédominé au Conseil en ces
deux dernières années: Faire aon
devoir.

Le maire adresse aussi ses re-
merciements aux employés muni-
cipaux, félicitant de manière ton-
te spéciale le vieux secrétaire, M.

Herménégilde  Bouraæa, qui communiquer avec le trésorier, D.
O'Donnell, 22 rue Saunders. Tél.
6395.

Pn

Scoresdehockey
PARTIES D'HIER

LA N. H. L.:—
Boston, 1; Ranger, 3.

Détroit, 2; Chicago, 0.

Toronto, 6; Maroons, 4.

INTERNATIONALE:—
Buffalo, 7; Cleveland, à.

Détroit, 5; Pittsburg, 2.

Windsor, §; London, 3.

PARTIES DE OR SOIR
CANADO-AMERICAINB :—

Providence à New-York.

LIGUE NATIONALE :—
St-Charles vu Stadscons.
Boucher va Bt-(régoire.

New-York, 15. — Babe Ruth a
reçu hier un contrat des New-

 
duction de $10,000.00 sur sen sa-
laire de l'an dernier.
Le Bambino a promptement re-

tourné son contrat sans Pave |
signé, stipulant qu’il accepterait
ce salaire pourvu que l'on porte |
le contrat à deux ans.
      
York Yankees lui offrant mm sa-||
laire de $70,000.00, soit uné é- ||

compte environ 53 ans aux servi.
ces de la ville. 11 félicite égale-
ment le trésorier, M. Lévi Bou-
rasss, pour son dévouement et

son opiniâtreté au travail, même

en dehors des heures régulières.
“Tous, conclut le maire, ont

fait leur devoir”.
La séunce est levée à 10 h. 35.

ter à la messe en la chapelle de
la Congrégation à 10.00 A. M.

(Note. — Pour membres et
candidats du Conseil Notre-
Dame seulement.)

I1.—Les degrés seront confé-
rés, dans les salles du Conseil

Laval, 113 Rue Fleury, Québec
(entre la rue Laliberté et ln rue
de L'Eglise), aux heures suivan-
tes:

a—à 1,30 P. M. ler degré ;
b--à 3.00 P. M. Zème degré;
e—à 8.00 P. M. 3ème degré.
Nous espérous que les membres

se feront un devoir d’assister à la
messe, ainsi qu’à la confération
des degrés.

L.-J. Fortin, Secrétaire-Archiviste
ms
 

: C’est du “ Sonora ”!

E modèle Sonora “Macken-
tie”, tel qu'illustré ci-contre,

| est fait pour plaire 3 tous les
radiophiles.

C'est du “Sonora”, soutenant
avantageusement la comparaison
avec tout autre modèle 7 lampes

sur le marché.

Très sélectif, d’une très belle
qualité, dans un joli cabinet

M avec panneau de raisonnance,
qui lui fait rendre un son par-

fait.

L'idéal pour les Fêtes

Foyer Musical Lévis,
Enrg.

  

 

Tél, : 449-J

38, rue St-Louis, - Lévis.

  

    

 

  
  

      

 

  

Modèle “MACKENZIE” — ? lampes |
Buper-hétérodyne, prix complet
svéc les lampes . . .

  
      
 

PRIX M

174, rue St-Georges, :
Télépho 

Une belle chose ne weurt pas

sans avoir purifié quelque chose:

il n'y 8 pas de beauté qui ne per-

de. Il ne faut pus avoir peur de

semer.

  

Un long sommeilrend
un bébé plus heureux

“Notre bébé nous réveillait plu-
sieurs fois la nuit, jusqu’à ce que

nous sommes décidés à lui don-
ner un peu de Castoris après sa
dernière nourriture”, dit une mè-

re d'Iowa. “Il dormit profondé-
ment dès la première nuit et cela

l’a fait voir et rendu le plus heu-
reux du monde”. Les spécialistes

conseillent le Castoria Fletcher,
et des millions de mères savent
combien cette préparation simple-
ment végétale et inoffensive met

fin chez les bébés et'les enfants,
aux coliques, constipation, rhu-
mes diarrhées, etc. La marque du
véritable Castoria c’est la signa-
ture Fletcher toujours sur l’enve-

loppe.

 

JAMES BOURASSA
  

ODERES

VILLEMAY, Lévis.
ne : 437  

Nos sympathies leu plus vives
à Mmes William Dussault, StDe-
vid, Alfred Demers, St-Romuald,

‘et Abraham Cantin, Charny, dont
tle frère, M. Wilfrid Couture, est
décédé le 12 courant à Berlin,

N.H.

Le défunt était aussi le frère de
MM. Joseph et Philippe Conture,

de St-Romuald, où un Libera est
chanté cette après-midi, avant

l'inhumation.

 

Oeufs frais

On peut se procurer en teut
temps des oeufs strictement frais,
au Juvénat de Lévis.

Ouvert chaque soir

N'oubliez pas que notre maga-
sin est ouvert tous les soirs afin
d’accommoder les gens.

J.- LORENZO GOSSELIN,
Représentant des Poêles Bélanger,
20-35, Côte du Passage, Lévis.

 

 

 
 
 

xigezle
THREE

  

  

  

  

  
    

    

  

   

  

PA à ic

a

i LL
D
PECorrs IT)

  
  
  

  

    

 

A
d

  

  

 

Quelque chose de
toujours apprécié à
l'occasion des Fêtes
Un cadeau de qualiré
supérieure |

J.60
’ 300
WILLIAMWHITELEY&CA

Leith, Ecosse.

Melchers Distillerics Limiood

—_


